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En 2017, en général, la consommation progresse dans tous les pays qui bénéficient d’un contexte 

économique encourageant, particulièrement dans l’Union Européenne, avec la reprise du secteur de 

la construction. L’Allemagne, premier pays consommateur de parquet européen, a officiellement 

rapporté un déclin significatif de consommation. 

Globalement, la consommation européenne progresse légèrement en 2017 de 0.3% contre 2.6 % en 

2016. 

La production sur le territoire FEP s’est améliorée de 2.6 % (contre 2.5 % en 2016) et dépasse 72 

millions de m2. 

 

 

La production de parquet en Europe 
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(*) En 1999, les chiffres indiqués représentent le marché total dans la zone FEP. Aucune distinction n’est faite entre les pays 

membres «traditionnels» et «nouveaux». 

(**) Les meilleures estimations selon les informations reçues les filiales FEP 

 

I. La production  
 

 

La production totale sur le territoire FEP a augmenté de 2,6 % pour atteindre un volume de 

72.184.490 m² en 2017. Compte tenu de la production totale en Europe (pays FEP + UE en dehors de 

FEP), cela signifie que la production a augmenté de 2,15 % en 2017 et dépasse 86,7 millions de m².  

 

En 2017, la production totale de parquet par type (massif, mosaïque et contrecollé) demeure 

semblable à ce qui a été présenté à partir de 2010, le contrecollé vient en tête avec 81 % (contre 80% 

en 2016), suivi par le massif  (y compris lamparquet) avec 17% (18 % l’année précédente) et le 

mosaïque à 2%. 
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Production 2017 par type de parquet : 

 

 

 

Production globale en Europe par types de parquet : 
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Production de parquet massif par pays européens : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Production de parquet contrecollé par pays européens :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En chiffres absolus de production par pays, la Pologne reste le 1er producteur, suivi par la Scandinavie 

(Dk / Fi / No) et la Suède. 
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Pourcentage de production totale des pays membres de la FEP, en 2017 : 

 

 

 

II. La consommation 
 

La consommation dans la zone FEP a augmenté de 0,3 %, atteignant ainsi 79.249.514 m², par rapport 

au 79.014.520 m2 en 2016. Il est important de noter que le pin maritime et les bois résineux ne sont 

plus pris en compte dans les estimations de la consommation  et de la production française de parquet, 

les séries chronologiques ont été révisées en conséquence. 

 

Consommation et production de parquets, dans la zone FEP : 
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Production et consommation en Scandinavie : 
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Production et consommation en Europe Centrale (Allemagne, Belgique, Autriche, Pays-Bas, Suisse) 

 
 
En termes de consommation par pays, l'Allemagne maintient sa première position (21.21 %) maos perd 

2 points, suivie par la France à 10,7 %. La Suède obtient la troisième place (9,98 %), suivie par le pôle 

scandinave (8.4 %). L’Autriche retrouve la 5e place (8.13 %) suivi par l’Italie (8,02 %) et la Suisse (7,87%). 

 

Consommation totale de parquets dans la zone FEP, en 2017 : 
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La consommation de parquet par habitant la plus élevée est en Suède (0,78 m²), devant l’Autrice (0.74 

m2) et la Suisse (0.73 m2). La France est à 0.12 m2 par habitant, très loin derrière. La moyenne est de 

0.18 m2 en 2017. 

 

 

 

III. Les essences de bois utilisées 
 

En 2017, les équilibres restent stables avec une domination écrasante du chêne (80.6 %). Le bois 

tropical représente 4 % et continue sa progression.  

Le Frêne et le Hêtre restent les deux autres essences les plus couramment choisies avec 

respectivement  6.2 % et 2.4 % (contre 5.7 % et 2.5 % en 2016). Le pin représente 1.2 % du total. 
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IV. Prévisions pour 2018 et 2019 
 

Après plusieurs années difficiles pour les producteurs européens de parquets et des prévisions globales 

négatives concernant à la fois la consommation et  la production, la situation s’est quelque peu 

éclaircie en 2016, impactant positivement le résultat global.  

 

Les indicateurs économiques de l'UE pointent vers une poursuite d'une tendance légèrement positive 

et les rapports généralement encourageants reçus par la majorité des pays membres de la FEP après 

le premier trimestre 2018 alimentent l'espoir d’une meilleure situation à venir.  

 

Deux facteurs supplémentaires semblent être d’une importance cruciale compte tenu du contexte : 

- la situation de l'approvisionnement en matières premières (pour le Chêne particulièrement) 

- le degré de réussite dans l’ascension du parquet pour être considéré aujourd’hui comme un 

produit indispensable dans la décoration intérieure et ainsi déplacer vers les premières étapes 

dans le processus de décision du consommateur. 

 

Suite à de précédentes enquêtes marketing détaillées menées par la FEP, il ressort que le parquet a un 

coefficient de désirabilité très élevé. Il est durable, fabriqué à partir d'une matière première 

renouvelable et devrait être évalué comme un investissement à long terme. L'éducation ciblée des 

consommateurs semble être une condition vers la route de succès. 
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V. Le marché français du parquet  
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Analyse de marché : 

Développement économique 

Après une hausse de 1,2% en 2016, la France a vu son taux de croissance du PIB accélérer en 2017 à 

1,8% grâce notamment à une forte croissance des investissements privés. Les investissements des 

ménages et des entreprises ont affiché une croissance solide au cours de 2017. D'autre part, la 

croissance de la consommation privée a diminué en raison d'une inflation plus élevée limitant le 

revenu disponible des ménages. La croissance nette des exportations, après avoir progressé de 1% en 

2016, s'est contractée, bien que les variations de stocks aient influé positivement. Compte tenu de la 

forte amélioration de son indicateur du climat économique, la croissance du PIB réel de la France 

devrait passer à 2% en 2018. Avec la résorption des capacités inutilisées dans l'économie, la croissance 

du PIB devrait retomber à 1,8% en 2019. La reprise de la croissance de la consommation privée devrait 

contribuer positivement à la performance du PIB. Dans le même temps, les investissements des 

ménages devraient rester solides suite aux récentes augmentations des mises en chantier de nouvelles 

constructions. Les exportations devraient s'accélérer compte tenu du contexte mondial favorable. 

L'économie en croissance devrait entraîner une baisse du chômage en France, qui s'établirait à 9,4% 

en 2017. L'inflation devrait continuer de progresser de 1,2% en 2018 à 1,5% en 2018 en raison de la 
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hausse des prix du pétrole. Le resserrement des conditions du marché du travail et la hausse continue 

des prix de l'énergie devraient entraîner une hausse de l'inflation sous-jacente. 

L’industrie de la construction 

La construction française totale devrait avoir augmenté de 3,6% en 2017. La construction résidentielle 

française a poursuivi sa forte tendance à la hausse à partir de 2016, enregistrant une augmentation de 

5,1% en 2017. Les sous-segments nouveaux et rénovation ont respectivement augmenté 10,6% et 

1,5%, toujours fortement soutenu par des mesures politiques d'accès à la propriété avec des prêts 

immobiliers attractifs. 

L'extension de la loi «Pinel» a continué à dynamiser les ventes de nouveaux appartements tandis que 

le renforcement du prêt à taux zéro a eu un impact positif sur les ventes de logements individuels. Ce 

taux couplé à une croissance modeste du revenu des ménages prévoit une amélioration pour le secteur 

résidentiel neuf privé et une augmentation du nombre de logements autorisés et commencés en 2018. 

Cependant, sur la période 2019-2020, le prêt à taux zéro sera entièrement dédié à aux zones où les 

prix des maisons sont déjà très élevés pour un acheteur moyen, ce qui devrait limiter les effets positifs 

du système dans son ensemble. Par conséquent, les mises en chantier devraient croître modestement 

de seulement 1,7% en 2019 avant de diminuer de 1,6% en 2020.  

L'année 2016 a été marquée par la fin d'une tendance à la baisse de sept ans dans les bâtiments de 

construction non résidentielle, qui a augmenté de 2,8% en 2017 grâce aux performances des sous-

segments du neuf (+ 4%) et de la rénovation (+ 1,8%). La croissance du segment non résidentiel peut 

être attribuée à l'amélioration de la visibilité économique et à une croissance économique soutenue. 

Dans le même temps, la production de bâtiments destinés à l'éducation et à la santé s'est 

considérablement améliorée en 2017. La situation devrait continuer à s'améliorer jusqu'en 2020, grâce 

à de meilleurs indicateurs macroéconomiques dans le secteur privé et à l'ambitieux plan 

d'investissement public proposé par Président français. 

Le sous-segment de la rénovation a poursuivi son redressement amorcé en 2015 grâce à la mise en 

place de décrets de performance énergétique et d'exigences d'accessibilité pour les bâtiments non 

résidentiels existants. L'activité globale dans la construction non résidentielle devrait s'accélérer à 

partir de 2018. Le plan de financement quinquennal, qui vise à soutenir des projets structurants pour 

l'économie régionale dans des secteurs clés, y compris l'éducation, ne se terminera qu'en 2020. Une 

partie importante de ce fonds servira à la rénovation et à l'expansion des campus. Ceci, combiné à la 

poursuite de la croissance de l'économie générale, devrait soutenir la croissance de la construction 

non résidentielle, qui devrait atteindre en moyenne 2,6% par année en 2018-2020.  

Bien que de très bas niveau, le génie civil a poursuivi sa reprise avec une croissance de 1,2% en 2017. 

Les sous-segments du neuf et de la rénovation ont connu une croissance similaire principalement grâce 

à une stabilisation des dépenses publiques sur l'année 2017. Le génie civil devrait s'accélérer, car les 

investissements privés (télécoms, énergie, eau) continueront de progresser et les investissements 

publics se redresseront (routes, train à grande vitesse) avec un certain soutien des initiatives de la CE. 

Avec tous les segments de marché en croissance, la prévision pour la France présente une image 

positive de la construction avec un taux de croissance annuel moyen de 2% en 2018-2020. 

 


